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la v1e du club 
ACTIVITES REGIONALES AQUITAINE 

Exposition: Le Barp et sa forêt 
Le 1"' et 2 octobre, une exposition a 

eu li e u au Barp (à 30 km au sud de 
Bordeaux), sur le thème "Le Barp et sa 
forêt". L'organisation était assurée par 
l'association "Brousteyrot". 

A ux tra di t io nn elles pe in t ures , 
palombes, sculptures et photographies 
s'était ajoutée une partie en relief. Un 
collectionneur de grandes fo ires dénom­
mé "Le Brigand" a présenté de superbes 
Taxiphotes et de beaux anaglyphes. 

Une projection assurée par les esti­
mabl es Re né Le Menn et M iche l 
Merc ier s'es t déroul ée dans la li esse 
populaire. Le Maire ne s'est-il pas écrié: 
"C'est la projection du siècle !!!" ? A 
n'en poin t doute r les bergers landais 
couverts de peaux de bêtes ont décou­
vert les joies de la stéréographie du haut 
de leurs échasses sciées pour l'occasion. 
Venus dans de longues charrettes du fin 
fo nd des forêts immenses, ils ont pu se 
voir en résiniers résignés, en gemmeurs 
de grands bois devant l'Eternel, le son 
de l'océan si proche et si loin à la fo is. 

Après un mémorable repas où Jean­
A lai n Chemill é co llectionna les coor­
données, les membres retrouvés de la 
fa mille stéréo ont retissé les liens du 

savo ir manger qu i n 'appar ti e nn ent 
qu 'aux provinciaux. 

François Ma thi s, Re né Le Menn , 
Michel Mercier, Philippe Coudray cher­
chant Hergé désespérément et l'irrem­
p laça ble J.P.B . (Ber la nd pour les 
in times), o nt pu proje ter le urs pro­
grammes. Christophe Chartier, plongé 
dans son ordinateur en pleine immer­
sion vi rtuelle, disparut vers 17h et -365 
mètres. Quelqu'un a-t- il des nouvelles? 

Le soir venu , les charrettes grin­
çantes bordées de souvenirs et de pailles 
jaunissantes repartirent sur les chemins 
pavés et boueux. E t bien des têtes sous 
les larges bérets, remplies de visions 
multiples et de nombreux breuvages, 
s'assoupirent à la lueur des chandelles, 
au pas des mul es , dans le silence 
éblouissant qui borde les grands pins, 
les soirs se couchant. 

Jean-Marc DELPECH 

DERNIERE MINUTE 
La prochaine séance régionale 

SUISSE aura lieu le vendredi 27 
j anvier dans la sall e de co nfé ­
rences du SIPO, cité Vieussieux 9 
à Genève. 

ERRATUM 

D ans ma description d 'un stéréoscope inverseur, publiée dans le Bulletin n· 
783, j'ai bizarrement écrit 41x101 au lieu de 45x107. L'appareil décrit n'a 

pas d 'intérêt pour le 4lx101, qui est un fo rmat pour vues coupées et montées. 
Dans ce même article, pour que le texte soit correct, il fa ut bien évidem­

ment intervertir les repères B et C sur les prismes des deux dessins. 
D 'autre part, j 'ai fâcheusement oublié de préciser que l'antiquaire qui m'a 

procuré le pseudoscope, et que je remercie, est M. André KLASSE R , membre 
du S.C.F., spécialiste des instruments scientifiques anciens et des appareils pho­
tographiques de collection. 

Michel MELIK 



PETITES ANNONCES 

VENDS pour stéréoscopes, plusieurs dizaines d'excellents doublets achroma­
tiques collés, en verre , plan-convexes, de diamètre 4 cm, distance focale 85 mm, 
couvrant le 6x6 sans déformation. Ils peuvent être assemblés par trois (schéma 
fourni ) pour former un oculai re de distance focale 40 mm , couvrant le 24x30 
sans déformation . Petit prix. 
Miche l MELIK, 36 rue Victor H ugo, 94800 VILLEJUIF. Tél. (1) 47 26 45 58 

VENDS matériel HASSELBLAD: boîtier 500 cm, clos A12, clos POLAROÏD 
100, objectifs 3,5/60, 4,5/150, soufflet avec reproclia , prisme, divers accessoires . 
Prix cote Fnac. Guy CHAMINANT, tél (1) 60 19 06 12 

VENDS ou ECHANGE disq ues VIEW-MASTER anciens de collection . 
Nouveau cata logue n· 6 sur demande. 
Michel LIMET, 22 rue Léo Delibes, 36000 CHATEAUROUX, tél. 54 34 19 76 

NOUVEAUX ADHERENTS 

4660 Laurent VERDUCI 1 place Lafayette 91270 VIGNEUX-SUR-SEINE 
4661 Henry LAMOTHE LE HOURESTE 40190 HONTANX 
4662 Yann AUBRY 61 rue Victor Recourat 94170 LE PERREUX-SUR-MARNE 
4663 Stellio CIGLIUTTI 60 rue de Villelune 36150 VATAN 
4664 Pierre BELL UT 7 all ée St Hubert 94440 VILLECRESNES 
4665 Jacques WADEL 35 rue du Généra l Leclerc 78570 ANDRESY 
4666 Pol CHAPUIS 7 rue Jean Goujon 75008 PARIS 
4667 Jean GAUTIER 25 rue de la Relinière 41320 MENNETOU-SUR-CHER 
4668 Michel V ALEM 10 impasse du Pré de la Motte 27370 LE THUIT-SIGNOL 
4669 David BERGERET S.a.r.l. Monol ith 4 chemin de Pa lente 25000 BESANÇON 
4670 Marcel DECHESNE 24 rue Damerette 97315 SINNAMARIS 
4671 Bernard COURT AN 43 rue des Eaux-Claires 38100 GRENOBLE 
4672 Guy DU CORNET 5 La Jaleterie 49260 PUY-NOTRE-DAME 
4673 Jean GAUTIER-BARILLE 9 Av. des Sylphes 44250 ST-BREVIN-LES-PINS 
4674 Jean-François THIRY 25 rue de la Charmille 57530 LES ETANGS 

APPEL 
.---

p lusieurs possesseurs d 'appareils FED-Stéréo o nt vanté la qualité de 
leurs objectifs, du moins quant au piqué. 
Ayant la possibilité de détecter de faibles distorsions de l'image, je sou­

haiterais que quelques personnes me confient un ou deux couples de dia­
pos, non montées, d'une bonne qualité et correctement exposées. 

Je les leur restituerai après examen, avec le résultat de mes observations. 
Grégoire DIRIAN 
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VOS COTISATIONS 1995 

L e présent B ull et in est le dernier 
numéro serv i a u titre de J'ann ée 

1994. Les B ull et in s qui s uivro nt ne 
se ro nt envoyés qu 'a u titre des cotisa­
tions ou abonnements 1995. 

No us comptons sur tous ce ux o u 
celles qui n 'a uraie nt pas encore réglé 
leur cot isation 1995, pour régu lariser 
au plus vite le ur situation a uprès de 
notre Trésorier. Nous les remercions 
par avance. 

Le montant de la cot isation 1995 

est inchangé: 300 F pour les collègues 
résidant e n Fra nce, 315 e n E urope, 
330 dans les autres pays. Pour les 
no uv ea ux ad hé re nt s, un droi t 
d 'entrée de 50 F no us permet de leur 
envoyer la documentation de base. 

Rappel: les chèq ues postaux ou 
bancaires doivent être libellés à l'ordre 
du Stéréo-Club Français et mis dans 
une enveloppe à l 'adresse de Georges 
VER BA VA TZ, 1 rue de la Cerisaie, 
92150 SURESNES 

VOYAGE EN STÉRÉOSCOPE 

Ce matin d'automne gris et pluvieux j'ai 
sorti de l'armoire un de mes stéréo­

scope (un Mê:iller pour View Master) afi n 
d'observer quelques images en relief. 

J'ai choisi au hasard un disque dans 
l'ouvrage "3D !magies" de Wim va n 
Keule n.et me suis mis à rêver elevant 
"The Rustic Bridge" une photograp hie 
de F ra nci s Bedford prise clans les 
années 1860. 

Une fois encore le pouvoir de fasci­
nation de l'image stéréoscopique exerçe 
son charme irrésistible. Je suis transpor­
té clans l'espace et le temps; mon regard 
à travers ces deux ye ux de verre 
découvre à l' intérieur de cette pet ite 
boite de plastique tout un vaste univers. 

Je ne pourrais mieux dire que Kim van 
Keulen clans la préface de l'ouvrage cité: 

"L'observation des images en relief 
du passé, ajoute une dimension tempo­
relle qui emporte nos pensées au-delà de 
l'horizon de notre mémoire. nous trans­
portant en des temps et des lieux bien 
avant notre naissance. Il n 'est pas surpre­
nant que p lusieurs auteurs voient une 
relation entre le stéréoscope et la machi­
ne à explorer le temps de H.G. Wells .... .... . 
Ce procédé vieux de 150 ans nous per­
met aujourd'hui -comme l'illustrent si 
bien les propos de Rudy Kousbroek- de 
regarder dans le passé comme au travers 
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d'un trou percé dans le mur du temps." 
Que se passe t-i l dans cette scène de 

borel de ri viè re aux beaux jours des 
plaques au collodion? Pas grand chose 
pour un historien, l'ea u court , tumul­
tueuse entre les ri ves irrég ulières, 
bouillonne contre les roches au milieu 
du courant. Le pont semble assez rudi­
mentaire , que lques trave rses de bois 
so uten ues par un gross ier pilier de 
pierres, sur la rambarde un personnage 
est assis , à contre jour o n ne distingue 
pas ses traits; au fo nd la brume estompe 
dans la distance le versant opposé de la 
vallée. Mais, cependant je suis là, le per­
sonnage m'a t-il vu? il n'en montre rien. 
Peut être suis-je un invisible intrus posté 
sur la berge, immobile clans sa contem­
plation .. .Deux petits trous dans l'espace 
temps qui permettent de voir sans être 
vu, deux pet ites piqüres m inuscules 
dans ce paysage lointain perdu dans son 
passé . J'écarte les occulaires de mes 
ye ux, j e pose le stéréoscope sur le 
bu rea u, les tro us o nt du di spar aît re 
silencieusement, comme les deux petites 
valves d'une coque enfouie cl ans le sable 
de la plage de nos vacances. 

Magie et charme silencieux de la sté­
réoscopie! 

Jean-Claude Pronier 



l'actualité en relief 

EXPOSITION : "LE CLICHÉ-VERRE" 

Procédé : on prend une plaq ue photo 
ou une si mpl e plaque de verre 

e nduite d'encre ou noir de fu mée, on 
gratte à la pl u me, puis on tire par 
contact sur pap ier sensible ; si le côté 
gra tté émuls ion ou encre sur plaque 
n'est pas directement contre le papier 
mais séparé par l'épaisseur du verre, on 
obtient une certaine douceur ; dans le 
cas contraire (côté gratté contre pap ie r), 
effet plus sec. 

Artistes exposés : Delacroix, Corot, 
Daubigny, Millet. Rousseau ... 

Musée de la vie romantique. 16 rue 

Chaptal, Paris 9"'". Tél. 48.74.99.38. 
On visite égaleme nt l'a telier du 

peintre Ary Sheffer et une exposit io n de 
photos de l' Ile Maurice par le photo­
graphe local Tristan Bréville qui a 
ouvert sur cette île le premier musée de 
la photographie de l'Océan Indien et 
anime un groupe d'une douzaine de sté­
réoscop istes . A voir particulièrement : 
20 photos stéréo dans un stéréoscope à 
chaîne de notre Cl ub. C'est pour cette 
année. en attendant mieux dans 2 ans, 
notre modeste participation au Mois de 
la Photo. Exposition jusqu'au 15 janvier. 

VU DANS LA PRESSE 

T e Monde s'in téresse à la stéréosco­
i...Jpie ... mais n·y a rien compris. Le 
long article d'Hervé Morin, daté du 12 
octobre, ne pourra satisfai re q ue peu de 
lecteurs. ceux qui savent corriger les 
nombreuses erreurs du journaliste, et en 
particulier distinguer les stéréogrammes 
e n général et les autostéréogrammes, 
qu'il cite indifféremment sans les distin­
guer. La figure, censée rep résenter un 
"s téréogramme par effet tapisseri e" 
(terme inco nnu) ne représente en fa it 
rien du tout pour la plupart des lecteurs. 
Seules des personnes except ionnelle­
ment e·ntraînées y vo ie nt plusieurs 
marches d 'escalie r à la fo is. 

Quand les j o urn a li stes "scienti­
fiques" se résigneront-ils enfin à consul­
ter des personnes compétentes avant de 
publier leurs articles ? 

L'"Ordinate ur Individue l" parle 
aussi d ' images en relief, mais son article 
(novembre 94, page 52) est tellement 
bref qu ' il n 'exp lique rie n, le mystè re 
reste complet. On se dema nde où est 
l'utilüé de cet article . 

La rev ue "PSIKOPAT" (bandes 
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dessinées pour adultes), no 50. parue au 
début novembre 94, contient quelques 
dessins stéréo (présentés côte à côte) de 
notre collègue Philippe Coudray. 

L'a rticle de Chasseur d'Images (no 
167), au contraire, est sérieux. Il fait 
l'é loge du nouveau projecteur Rollei 
MSC 300 P , et mentionne son utilisa­
tion en projection stéréo. Mais cette 
possibilité n'est évoq uée q u 'en huit 
lignes d 'un étro it encarté . Nous espé­
rons trouver prochainement p lus de 
détails sur le fonctionneme nt de cet 
appareil en stéréo. 

M icro-Simulate ur no 14 (novembre 
1994) est pa ru avec un article de quatre 
pages sur les anaglyphes par ordi nateur, 
avec d'excellentes figures en re lief, pas 
du tout fatigantes comme le sont sou­
vent les a naglyphes. Cette fo is-ci , pas 
d 'erreurs ni de confusions: le journaliste, 
Jean-Claud e Pa ulin , a pris so in de 
consulter nos co llègues; les figures sont 
de Sylvain Roq ues et B runo Pesee. 

Merci à Léon Brachev, à Sylvain 
Roques et à A lain Talma q ui nous ont 
communiqué ces articles. 

O.C. 



VIENT DE PARAITRE : STEREOMAGIE par Jacques NINIO, Editions du Seuil 

L 'ouvrage de notre ém in e nt col­
lègue est essentiellement consacré 

aux autostéréogrammes (ou stéréo­
grammes camouflés à une seule 
image) très à la mode actuellement 
dans notre pays ... mais qui le sont 
depuis près de dix ans au Japon! 

E n introduction, J .N. nous fait part 
de sa mémorable "Rencontre avec des 
images remarquables": il s'agit des 
célèbres stéréogrammes camouflés à 
deux im ages, mi s au point par Bela 
JULESZ et présentés, au cours de ce 
fameux congrès, sous forme d'ana­
glyphes; mais notre collègue est le seul, 
parmi les congressistes enthousiastes, à 
ne pas fusionner! Paradoxalement, cet 
handicap n'a pas empêché l'a ute ur 
d ' avoir recours depuis lors à cette 
même technique, clans le cadre de ses 
propres recherches sur la vision du 
relief, en réalisant des stéréogrammes 
toujours à deux images, mais camou­
flés par une texture de lignes brisées 
ou de petits segments plus adaptés au 
décryptage visuel que les petits carrés 
noirs et blancs de JULESZ. 

Dans le chapitre suivant J. NINIO 
montre comment examiner "à l'oei l 
nu" les couples stéréoscop iques (en 
vision croisée ou en vision parallèle), 
e nsuite il souligne l' importance des 
"indices du relief" qui dans la vie cou­
rante ou à l 'ex amen de photos 
"plates" permettent à notre cerveau 
de rétablir le vrai relief des objets 
plus ou moins familiers: ombrage , 
écla irage, indice d ' interposition , etc. 

On entre dans le coeur du suj et 
avec Je chapitre consacré à "L'effet 

papier peint" qui conduit tout natu­
rellement au suivant: "D u stéréo­
gramme à l'autostéréogramme" dans 
lequel J. NINIO dévoile tous le s 
secrets pour réaliser de telles images. 
Suivent de nombreuses illustrations 
de l 'aute ur et quelques oeuvres 
remarquab les des Japonais Shiro 
NAKAYAMA et Eiji T AKAOKI. 

Dans l'intrigant chapitre "Le relief 
avec un seul oeil " notre collègue rap­
pelle que cet effet (*) , encore appelé 
"stéréoscopie monoculaire paradoxa­
le", a été découve rt au début du siècle 
par le psychologue suisse Edouard 
CLAPAREDE (1873 - 1940) et, à 
cette occasion, règle ses comptes avec 
certains chercheurs actuels qui "pro­
duisent en masse des travaux hâtifs 
avec lesquels ils occultent les réelles 
découvertes cl u passé" ! 

Après quelqu es planches de 
couples de photographies stéréosco­
piques d 'objets " nus " , puis d 'objets 
"habillés" et camouflés (avec des tex­
tures mises au point pour le camoufla­
ge des sous-mari ns nucléaires de la 
flotte soviétique!) l'auteur termine son 
ouvrage en montrant comment réaliser 
"à la main" (c'est à dire sans le recours 
à la photographie) des stéréogrammes 
camouflés à une ou deux images. 

Francis CHANTRET 

('')Cet effet CLAPAREDE a été, me 
semble-t-il, mis à profit dans les années 
50 par la société LUMIERE dans son 
DIAPOSCOPE, visionneuse -para­
doxalement binoculaire- pour l'examen 
individuel de diapositives ... "plates". 

3D-FUSION 

C e petit livre, aussi sous-titré "Stéréogrammes et art visuel ", sort début 
décembre chez l'éditeur Eyrolles. C'est l'oeuvre de notre collègue Moulay 

El-Ouazzani. Il comporte 48 pages, texte et nombreuses illustrations en cou­
leurs: autostéréogrammes, photos sté réo imprimées côte à côte comme dans le 
Bulletin. 128 francs chez les bons libraires. 
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PHOTOKINA 1994 

Cette année encore, la Photokina de 
Cologne a remporté un plein suc­

cès: 1550 exposants de 41 pays, ainsi que 
168 000 visiteurs de tous les continents 
se pressaient dans les halls d'exposition 
au bord du Rhin. La Photokina recélait 
pour les stéréoscopistes quelques frian­
dises tridimensionnelles que nous avons 
dénichées pour vous. 

De nombreux exposants , comme 
Atlantic Photo des Pays-Bas, qui par­
ticipaient déjà à la dernière 
Photokina il y a deux ans, présen­
ta ient de nouveau l'appareil LOREO. 

BONUM, fabri cant de cadres 
diapo de petit format 50x50, a éprou­
vé ces derniers temps des difficultés 
économiques: la fabricat ion de tous 
les produits BONUM, y compris les 
formats stéréo, est assurée désormais 
par la firme Rohrig -de Neudorfl, en 
Autriche. A la Photokina. ces produits 
étaient présentés au stand de l'impor­
tateur allemand, la S.A.R.L. PLA W A. 

La firme chinoise Stereoworld , qui 
produit divers matériels stéréo (des 
séparateurs et différentes vision­
neuses entre autres) n'avait pl us de 
stand propre comme en 1992. Mais la 
China Lucky Film Co rporation avait 
réservé une vitrine aux produits 3D. 

La société aUemande de Stéréoscopie 
(DGS) se présentait au publ ic dans un 
très grand stand, assiégé sans relâche par 
des enthousi.astes de la 3èmc dimension. 
Beaucoup de gens, jusque-là épargnés 
par le virus 3D, sont venus se faire conta­
miner là par l'incurable maladie. C'est là 
aussi, natureUement, que se sont retrou­
vés les membres de la Société. 

Juste a u coin du sta nd DGS , la 
S.A.R.L. RBT (Raumbildtechnik) pré­
sentait en 1994 la version surpuissante 
"Super" de son projecteur de diapos 
3D 101 bi e n connu. Le p rojecte ur 
"Super", de catégorie profession nelle, 
est prévu pour des projections 
d'images stéréo dépassant 3 mètres de 
largeur. Avec ses deux lampes halo-
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gènes 36 volts 1 400 watts, il dispense 
un flux lumin e ux d e 2x2180 lum e n 
(mesuré sans filtres polarisants selon la 
norme DIN 19045). Ma lgré l'énorme 
intensité lumineuse, la température des 
d iapos reste basse , de so rt e que de 
longues durées de présentation ne nui­
sent pas aux stéréogrammes, ceci grâce 
à cinq aérateurs radiaux électron iques. 
Leur mise en standby, de série, réduit 
sensiblement leur niveau sonore pen­
dant le processus de fondu-enchaîné . 
Bien entendu, on retrouve des caracté­
ristiques bien connues comme: les sys­
tèmes autofocus indépendants avec 
Overri de , les lampes rég lables de 
t'extérieur dans les trois axes, l'avance 
et le retour rap ides, le magasin posi ­
tionn able, les objectifs ajustables. Le 
projecteur peut fonctionner en fondu­
enchaîné, et être piloté par toutes les 
télécommandes audio-visuelles cou ­
ra ntes. La version surpuissante 
"Super" possède en plus une indication 
numérique de la tension des lampes. 

Autre nouveauté dans le program­
me RBT: les cadres de diapositives à 
un seul verre. Ils permettent d ' amé­
liorer sensiblement la p lanéité du film 
et d'éliminer les bords flous, toujours 
désagréables lors des projections. Les 
verres, trai tés anti-newto n, sont fixés 
dans un demi-cadre b lanc, de sor te 
que toutes les diapos stéréo RBT 
peuvent être mises sùus verre, même 
après coup. Naturellement, l'anci e n 
demi-cadre blanc sans verre doit être 
remplacé par un nouveau avec verre. 
La fenêtre des nouveaux demi-cadres 
dépasse un peu les 33 mm de large, et 
convien t donc pour to us les for mats 
disponibles chez RBT. D'abord on 
dépose les verres dans les évidements 
prévus dans les demi-cadres blancs. 
E nsuit e le demi-cadre no ir , où se 
trouvent les deux vues stéréo déjà 
ajus tées, est placé sur le demi-cadre 
blanc auquel il se fixera par une légè­
re pression sur les hu it chevilles de 



jonction . Lors de la projection, on 
peut mélanger des cadres avec et sans 
verre. L'a utofocus assure toujours 
une netteté correcte , que les diapos 
soient projetées avec verre unique ou 
sans verre: ceci tient à ce que c'est 
toujours le côté sans verre de la diapo 
qui est tourné vers l'autofocus. Pour 
l'instant, sont disponibles des cadres 
RBT pour les formats: 21x16 (par ex. 
pour Nimslo) , 23x21 (par ex. pour 
Realist ou Kodak Stereo), 23x28 (par 
ex. pour Belplasca ou FED), 23x31 ,5 
(par ex. pour RBT avec base 75 mm , 
RBT Sl, ou appareils reflex couplés). 

E taient également prése nt és le 
prototype d ' un appareil macro 3D, 
ainsi qu'un impressionnant boîtier 
sous-marin pour le RBT Sl. 

En face du stand RBT, la librairie 
photographique LINDEMANNS, où l'on 
pouvait acquérir quelques friandises 3D. 

Avec son DTI 1100 C Virtual 
Window, Dimension Technologies pré­
sentait un nouveau procédé pour la 
reproduction en relief sur écran de pro­
cessus ou d'objets complexes, repro­
duction fidèle et tridimensionnelle 
grâce à la technique des réseaux lenti­
culaires. Ce système est susceptible 
d ' utilisations div e rses dans les 
domaines suivants: la médecine ( endo­
scopie, prépa(ation d 'images chirurgi­
cales importantes, imagerie par réso­
nance magnétique) ; la technique 
(intervention de robots téléguidés dans 
l'élimination des déchets toxiques, ins­
pection de réseaux de canalisations , 
mines); la formation (comme procédé 
d 'e ntraînement et de préparations 
diverses); l'aviation (utilisation dans le 
cockpit pour la représentation en relief 
de situations variées). 

Pas de nouveautés chez la firme 
EMO-Optik de Wetzlar, qui continue 
à vendre une bonne et coüteuse vision­
neuse faite de deux loupes Macromax. 

Intéressant aussi le stand de l'Ecole 
Technique de Cologne , section des 
ingénieurs photo , où les visiteurs, à 
l'aide d 'un ordinateur manipulé par les 
élèves, pouvaient faire imprimer leur 
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portrait en SIRDS: impression laser 
noir et blanc, mais de bonne qualité. 

Mauvaise nouvelle au stand de la 
firme FRANKA de Taïwan: le sépa­
rateur-visionneuse 3D, testé dans une 
ancienne édition du 3D-Magazin, 
n 'est plus fabriqué . Des productions 
sur commande, en grandes quantités, 
demeurent cependant possibles. 

De mêm e FUJI, qui n 'envisage 
pas de distribuer ho rs du Japon le 
séparate ur pour l' appareil jetable 
FUJI Quicksnap. 

La firme GAILEYLAB, alias Third 
Dimension Technology, était déjà pré­
sente lors de la dernière Photokina. 
Nous avions testé l'appareil à réseau 
le nticulaire RITT AI. Entre temps , 
Gaileylab propose une version allégée 
avec transport manuel du film. 

La même firme présente aussi un 
set 3D composé d'un appareil à déve­
lopper, d'un Printer/Processor, ainsi 
que d'un appareil de laminage et 
d'une coupeuse. Prix: environ 60 000 
$ U.S. Ceux pour qui cette acquisition 
est trop onéreuse peuvent aussi faire 
tirer leurs images , pour 15 $ U.S. , 
clans les laboratoires de Gaileylab à 
Hong Kong, Singapour , Taïwan , 
Japon ou U.S.A. (E tat de New York). 

Les cadres pour diapos de GePe 
jouissent d ' une haute considération 
parmi les professionnels de l' audio­
visuel et les amateurs . A la question 
de savoir si de nouveaux formats sté­
réo doivent être prochainement mis 
sur le marché, le personnel du stand a 
répondu par la négative. 

La firme Kurt Gilde, de Rinteln, a 
amené à la Photokina trois nouveaux 
appareils panoramiques. L'un d'eux, le 
Gilde 66-17 MST-3D peut être trans­
formé après quelques manipulations en 
un appareil stéréo au double format 
6x7 cm. Il est équipé de l'objectif 
Super-Angulon 1:5,6175 mm. 

Le stand Gilde représentait aussi la 
firm e de constructions mécaniques 
Hallstein, qui construit l'appareil stéréo 
Setzer, de format moyen, dont nous 
parlerons dans un prochain article. 



HECTRON .n 'offre pas de nou­
veautés: elle contin ue à proposer son 
apparei l stéréo , pour objectifs 
NIKON, un appareil massif, qui res­
semble à un e brique noire. On peut 
encore acheter les apparei ls restés 
disponibles , mais il n'est pas envisagé 
d ' en poursuivre la productio n, vu 
l' insuffisa nce des ventes. 

Le stand russe, House of Optics, 
regroupant les produits d 'optique de 
toute la CET, ne réservait aucune sur­
prise aux stéréoscop istes, sin o n un 
FED, dans un coin . 

3D Image Technology avait le plus 
grand stand des firmes 3D. Pas de nou­
veautés particulières. La distribution 
des appare ils 3D déjà connus, 3D-
1000, 3D-Magic et 3D-Wizard s'étend 
mainten ant en Europe. La succursale 
e uropéenne 3D-Magic Europe BV a 
son siège aux Pays-Bas, et alimente le 

· marché européen avec ses produits et 
ses services, comme par exemple le 
développement sous réseaux lenticu­
laires. On trouve d 'autres laborato ires 
3D Image Techn o logy aux U.S .A . 
(Géorgie, Mary land, Michigan), à 
Hong Kong, Taïwan et Singapour. 

Les " displays" photographiques 
acqu ièrent un e troisième dim ension, 
grâce à la technologie "Depth Images" 
de Kodak. A la Photokina 94, Kodak a 
présenté des exemples commercialisés 
de cette technologie, signalée à la presse 
voici deux ans, et qui est lancée mainte­
nant sur le mÇJ.rché européen. Les "dis­
plays" plaisent par leurs couleurs vives 
et brillantes grâce à la technique des 
réseaux le nticul aires, pas besoin de 
lunettes spéciales. Les "depth images" 
peuvent être réalisées soit imprimées, 
soit sur transparent , jusqu 'au format 
80x100 cm. U n exemple commercial 
présenté à la Photokina montre l'ouver­
ture d'un flash incorporé d 'un appareil 
Kodak. D'autres "displays" exposés au 
stand Kodak rendaient manifeste la fas­
cination que les "Depth Images" exer­
cent sur le spectateur. Pour produire les 
"Displays", des clichés du motif désiré 
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sont pris sous différents angles avec un 
appareil normal placé sur une réglette. 
Puis les images sont numérisées et com­
binées en une nouvelle image, avec un 
logiciel approprié, a u Depth Imagin g 
Center à Rochester. La nouvelle tech­
nologie permet aussi de reproduire e t 
de traiter par ordinateur des clichés déjà 
existants, de manière à obtenir un effet 
de rel ief. Les im ages nécessaires peu­
vent être fourn ies par un CD Photo, par 
exemple. L'effet "Depth Images" peut 
être obtenu par l' interpolation électro­
nique des éléments. L'éventail des utili­
sations possibles des "clepth images" ne 
connaît pas d'autres limites que celles 
de l' imagination. Roland Schindler, 
d irecteur généra l elu Kodak Depth 
Imaging Group, a indiqué que la tech­
nologie "Depth Images" ouvre de nom­
breuses perspectives à la publicité et la 
promotion, pour présenter des produits 
avec une dynamique particulière. Ce 
genre d'illustration peut s'adapter aussi 
à des thèmes culturels. Le message com­
mercial peut être complété par des 
textes et des graphiques intégrés. Les 
"Depth Images" sont utilisab les aussi 
pour la science et la recherche. Ainsi 
des clichés fa its au microscope électro­
nique peuvent être rendus en trois 
dimensions. Il en va de même de gra­
phiques réalisés par ordinateur. 

KONICA aussi proposait un peu de 
3D: on sait que le RET Sl consiste en 
un assemblage de deux Konica Hexar. 
Konica exposait clone clans son stand 
deux RET et renvoyait au stand RET. 

La S.A.R.L. Media Syste ms pré­
sentait, au stand de Silico n Graphies, 
une animation 3D interactive. Le sys­
tème d'animation "Prisms" n'util ise 
pas l'habitue l dé roulem e nt d 'a nim a­
tion Moclelling Keypath , mais offre à 
l'utilisa teur la possibilité de modifier 
à tout in sta nt son an im a ti o n , sa ns 
perte de ce qui précède ou de ce qui 
suit. G râce à des lunettes à obturatio n 
par cristaux liquid es de la f irme 
Stereographies, o n peut visionner des 
im ages 3D e n "True Co lor Mode" . 



Ainsi l'animation fait son entrée dans 
le monde de la réalité virtuelle. 

MEOPTA n'avait pas de nouveaux 
produits 3D dans son stand, mais rap­
pelait son passé stéréoscopi qu e en 
exposant un appareil Mikroma Stéréo. 

Au stand O lympus, on pouvait voir 
un "display" personnel pour images 
numérisées tridimensionne ll es, une 
sorte de lunette vidéo à haute défini­
tion , q ui permet de voir en même 
temps l'environnement. ll n'était mal­
heureusement pas possible d 'en savoir 
plus: d ' après O lympus , il s ' agissait 
d'un "ballon d 'essai" pour tester l'eftet 
de ce système sur le public. La déci­
sion de produire en série ces casques 
vidéo 3D n'est pas encore prise. 

Le fabricant de lampes OSRAM a 
suivi la mode SIRDS. Une image 
plein format ornait un prospectus. Au 
stand o n pouvait acquérir d 'autres 
images sur cartes postales. 

PAN 3D a surpris les visiteurs 
avec le système stéréo le plus com­
plexe qui ait été constr uit ces der­
nières années,: un appareil stéréo 
panoramique et une visionneuse à 
360°, dont les perspectives se modi­
fient automatiquement avec les mou­
vements de la tête de l'observateur, 
grâce à un gyroscope intégré. 

PEAK n'est pas connu que pour ses 
loupes pour diapos: la firme japonaise 
produit aussi deux stéréoscopes à len­
tilles et un stéréoscope à miroirs. Ces 
produits sont distribués en A llemagne 
par la firme M.Service+Gerate. 

Après des an nées de silence, ROL­
LE! réapparaît clans le secteur 3D. La 
pièce maîtresse de la nouvelle sér ie de 
projecteurs, le Rolleivision Twin MSC 
300 P peut fo nctionner en stéréo. JI 
n 'a malheureusement pas été possible 
d 'en fa ire l'expérience pratique, mais 
nous e n repa rlero ns sürement dans 
une proch aine édition de 30 Magazi n. 

Encore un exposant russe: à côté 
de divers accessoires, on pouvait vo ir, 
dans une vit rin e de Roskomkino , 
quelques holo gramm es , très bons 
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malgré leur petit format. 
TAN avait un stand, où l'on pouvait 

vo ir une rétroprojection stéréo, ainsi 
qu'une démonstration VR de la société 
Fraunhofer. Les deux firmes travaillent 
en étroite co llaboration. TAN a fourni 
des systèmes de projection stéréo au 
VR-Democente r de la Société 
Fraunhofer et au parc elu film Bavaria, 
de Kirchhellen , pour la présentation en 
grand de sujets vidéo ou graphiques. 

V -REX, une j eune firme des 
U.S .A ., présentait ses projecteurs sté­
réo LCD e t ses Note-Book 
Computers, utilisables pour la stéréo. 
Les résultats sont impressionnants , 
mais encore perfect ibles, avec les pro­
grès à venir de la technologie LCD. 

WESS est célèbre pour ses "VR 
Pin-registerecl Mounts". Ce produc­
teur américa in de cadres pour diapos , 
représenté au stand de Comm-Tec, a 
de nouveau aba ndonné son projet de 
visionneuse stéréo, annoncée lors de 
la dernière Photokina, clixit Bruce 
Wessinger, patron de l'entreprise. 

On pouvait trouver des écrans de 
projection stéréo clans plusieurs stands. 
Les fabricants connus sont: DA-LITE 
Screen Company aux U.S.A., Harkness 
Screen Ltcl en Grande-B retagne , la 
Mechanische Webere i et la S.A.R.L. 
Reflecta en Allemagne. 

La firme N ishi ca qui , lors de la 
dernière Photokina, ava it un grand 
stand avec des appareils et des acces­
so ires pour réseaux lenticulaires , 
n'était plus représentée. D'après des 
rumeurs de bonne source, Nishica a 
de série ux problèmes éco nomiques 
qui menacent l'avenir de l'entreprise. 

Cette année encore, la Photokina a 
énergiquement démontré que la stéréo 
a le vent en poupe. On s'en convainc 
d'un coup d'oeil sur la liste des entre­
prises ci-dessous. Mais une fois de plus, 
la grande percée n 'est pas réalisée. 
Nous aurons clone encore à attendre ce 
que les années à venir apporteront. Il 
paraît certain que de grandes entre­
prises de photo se convertiront à la sté-



réo. Soyons donc optimistes pour la 
prochaine Photokina en automne 1?96. 

Alexander KLEIN, trad mt de 
l'allemand par Jean-Claude BERNARD 

Liste d'adresses (sauf importateurs 
allemands): (tel et .fax depuis la France) 

':' Atlantic Photo, Ed isonstraat 12, 
NL-7903 A n Hoogeveen, tel. 19 31 
5280 62134, fax 19 315280 66017 

''' BONUM, Rê:ihrig GmbH & Co, 
Fabriksgelande 1, A-7201 Neudê:irfl, 
tel 19 43 2622 773280, fax 19 43 2622 
7743313 

* Ch ina L ucky Fi lm Corp. , 1 
Jians h e Road, Baoding 071054, 
Hebei, Chine, tel 19 86 312 312050, 
fax 19 86 312 326296 · 

''' Da-Lite Screen Co., lnc., 3100 N 
Detroit St. , Warsaw, IN 46580, USA, tel 
19 1 219 267 8101, fax 19 1 219 267 7804 

* Dimension Technologies, Inc., 315 
Mt. Read Blvd, Rochester, NY 14611, 
USA, tel 19 1 716 436 3530, fax 19 1 

"716 436 3230 
* EMO -Optik , A rthur Siebert 

Wetzlar, Inhaber Werner Michaeli , 
Hê:i rn sheimer Eck 11, D-35578 
Wetzlar, tel 19 49 6441 72044, fax 19 
49 6441 72504 

''' Franka Photographie Corp., P.O. 
Box 17-9, 10449 Taipei , Taïwan, te119 
886 2 531 0325, fax 19 886 2 531 0329 

* Gaileylab Int'l Ltd, Room C-4, 9/F, 
Hong Kong Industrial Centre, 489-491 
Castle Peak Road, Hong Kong, tel 19 
852 785 2261 , fax 19 852 785 3446 

* GePe Prod ukte AG, Baarerstr. 
43, CH-6304 Zug, tel 19 41 42 217588, 
fax 19 41 42 212870 

''' Dr. Kurt Gilde, Am Kirchplatz 6, 
D-31737 Rinteln , tel 19 49 5751 
41087 , fax 19 49 575141088 

''' Hark ness Screen & Hall Stage 
Ltd, The Gate Studios, Station Road, 
Boreham Wood , Herts, WD6 1DQ, 
U.K., tel 19 44 81 922 9922, fax 19 44 
81 9221504 

''' Hect ron , 25 ave. Pierre 
Emmanuel, 06000 Nice, tel 93 97 02 
42, fax 93 44 58 18 

* Bouse of Optics, 176 Prospect 
Mira, 129366 Moscou, R ussie, tel 19 7 
95 286 6622, fax 19 7 95 282 2519 

* Image Technology lnt'l , Inc. , 
5172-G Indian Tra il Parkway , 
Norcross, GA 30071 , tel 19 1 404 416 
8848, fax 19 1 404 416 8847 

* H. Linde ma nn s Buch handlun g 
und Verlag, Na dle rstr. 10, D-70173 
Stuttgart, tel 19 49 711 233499, fax 19 
49 711 236972 

''' Mechan isc he Webe re i GmbH, 
Ne uh a üser Weg 2, D-33175 Bad 
Lippspringe, tel 19 49 5252 27 0, fax 
19 49 5252 27 201 

''' Meopta Prerov , Kabe likov a 1, 
CZ-75058 Prerov , tel 19 42 641 
541111, fax 19 42 641 52662 

''' Osram G mbH , He llabrunnerstr. 
1, D-81536 München, tel 19 49 89 
6213 1, fax 19 49 89 524134 

''' Pan 3D, Geneva Serv ices Ltd , 
Premier House, 11 Marlborough Place, 
Bri ghton , East Sussex , BN l 1 UB, 
U.K., tel19 44 273 566742, fax même !1 ° 

*Peak, M-Service+Gerate, Postfach 
450051 , D-53344 Alfter, tel 19 49 2222 
62105, fax 19 49 2222 65974 
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''' RBT Raumbildtechnik GmbH, D-
73773 Aichwald , tel 19 49 711 364747, 
fax 19 49 711 363956 

* Reflecta GmbH, Berlichingenstr. 
9, D-91126 Schwabach, tel 19 49 9122 
1500 0, fax 19 49 9122 1500 50 

* Ro i lei Photo tech nic GmbH, 
Salzdah lu merstr. 196, D-38126 
Braunschweig, tel 19 49 531 6800 0, 
fax 19 49 531 6800 243 . 

* Roscomkino, è Maly Gnezdni-kovs­
ky, 103877 Moscou, Russie, tel 19 7 95 
229 4522, fax 19 7 95 229 7731 

* Setzer, Ha llstein Masch inenb au 
G mb H, Car l- Benzstr.1 , D-69514 
Laudenbach , tel 19 49 6201 7661 , fax 
19 49 6201 41643 

*TAN, Weselerstr. 43, D-40239 
Düsseldorf, tel 19 49 211 631035 , fax 
19 49 211 614731 

''' VRex, Inc. , 8 Skyline Drive , 
Hawthorn e, NY 10532, tel 19 1 914 
345 9555, fax 19 1 914 345 9558 



vos équipements 

UN VISEUR POUR LE SPOUTNIK 

Ci-joint la photo d 'un support vise ur qui peut remplacer le viseur optique e t 
sportif particulièrement désagréable du Spoutnik. Ce support est en plat de 

20xl,5 a lu. Il suffit d 'adapter un viseur au cadrage 6x6, e t quel confort ! 
Daniel MEYLAN 

UNE AMELIORATION POSSIBLE DANS LE MONTAGE DES COUPLES STEREO : 
LA TETE BINOCULAIRE 

Je suis récemment e ntré en posses­
sion d ' un e tête binocula ire d e 

microscope de marque Nachet , trou­
vée aux "puces" par un ami da ns un 
lot de matériel optique. 

Ces têtes permettent, sur des appa­
re il s mono- o bjectif, microscopes , 
lunettes astronomiques o u télescopes, 
d'observer une im age unique avec les 
deux yeux. E n inversant la tête, ap rès 
en avoir ôté les deux ocula ires, on peut 
alors visionner avec un seul oeil , ou à 
une ·certaine distance avec les de ux 
yeux, deux im ages déca lées comme 
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dans un télémètre avant réglage. 
E n m a inte n a n t la tê te Na che t à 

l' aide d 'un support de laborato ire au­
dessus d' une boîte à lumi ère-table de 
m o nt age, j 'a i pu o bserve r a in si les 
d e ux v ues d ' un co upl e d e for m a t 
a m é rica in Rea li st , mo nté j ad is p a r 
Kodak. Le réglage d e l 'éca rte ment 
des porte -oculai res , de 52 à .72 mm , 
permet d 'obte ni r la superpositio n des 
de ux images et de vé rifier l'exactitude 
elu montage. U n essa i avec un a utre 
co upl e e n mo n tures sép arées 5x5 a 
mo nt ré que le moindre décalage ou 
n o n- a lign e m e nt d e p o in ts h omo ­
logues de ré fé re nce o u e ncore rota­
tion des vues , sont immédia teme nt et 
très sensible ment perceptibles . 

L'a pp a r e il , a in s i utili ~é , d evra it 
constitue r une remarquable améliora­
tion des monte uses: les opérations de 
montage po urraient, par son e mploi, 
se révéle r bi e n plus confor tables e t 
p lu s r a pid es: le choi x d es p o in ts 
hom ologues, leur aligne ment, la co r­
rection elu pos itio nneme nt des vues y 
gagnerait vraisembl abl e me nt e n pré­
cision et e n commodité . Ajouto ns que 

1 

! 
1 

1 
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la di sta nc e e nt re le bas d e l a tê t e 
in ve rsée ( les d e ux porte-ocu 1 ai res 
promus par le renverseme nt a u rô le 
d 'obj ectifs) et la p latine de mo ntage 
des co uples est de l'o rdre de 15 à 20 
cm , ce qui la isse large m ent assez 
d ' espace p o u r m a ni p ul er d iapo s, 
mo nt ures, systè m es de positio n ne­
me nt et de fi xation de la platine . 

Le démo ntage elu capot de la tê te 
Nache t a révé lé un système optique 
simpl e (si J'on excepte un prisme de 
déviation à 45' facil itan t l'observation 
a u microscope) constit ué pa r q uatre 
pri smes à ré fl ex io n tota l e , d e ux 
d 'e nt re e u x é t a n t co ll és e nse mbl e 
pour réali ser un e la me semi-tra nspa­
rente (vo ir fig ure.). 

J'a i p u , g r â ce à des p ri s m es d e 
dim e ns io n s up é ri e u re à ce ll e des 
prismes de la tê te et de mê me prove­
n a nce ( les " puces " ) , e ffectu e r un e 
ré pliqu e très p rov isoire el u système 
par co ll age des é lé ments sur une pla­
tin e ri g id e: c larté et c h a m p fu re nt 
supéri e urs à ceux don nés par la tê te. 

Pour co nstruire un e visio nne use 
de montage sur le mê me principe, il 
est possible et mê me souh aitab le de 
re mpl acer les prismes par des mi roirs 
plus fac iles à se procurer, so it sur des 
é paves de reflex , so it, e ncore moin s 
o néreux, sur des vie ux "Polaroïds" ou 
d es K odak in stan ta nés ( un e d e ces 
idées génia les de la fi rme après le 110, 
le Koda k dise, le CD à la portée des 
amateurs(! ) sans parler de l'aba ndo n 
des formats 126 et 127). Ces appare ils 
sont abond ants e t e nco re à prix bas 
chez les brocanteurs, surtout pour les 
Kodak si l'étiquette de la marque leur 
a été e nlevée lors de leur reprise, ce 
qui le ur ôte to ute valeur de co llection . 
J ' ai pu acqué rir un ple in sac de ces 



derniers à 10 F pièce. Les miroirs de 
ces apparei ls sont très bons et per­
mettent entre autres usages de rem­
pl acer les miroirs de reflex type Ro lle i 
piquetés ou abîmés . 

La lame semi-transparente doit se 
trouver chez les annonceurs de notre 
Bulletin. Je pense qu'il doit être pos­
sible d'améliorer le système en lui 
ajoutant deux objectifs et un oculaire 
de focales adaptées pour obtenir des 
images plus grandes e t/ou des champs 
pl us larges. 

Je serais curieux de savoir si un 
dispositif de ce genre a déjà été plo­
posé , et si tel était le cas, pourquoi 
n 'e n fait-on jamais mention à ma 
(réduite) connaissance. 

Jean PARES 
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QUELQUES MOIS DE PRATIQUE DE L'ENSEMBLE FED STEREO / ETUD STEREO 

A V ANT-PROPOS 

A près quelques mois de pratique, 
j'ai pensé qu'il serait intéressant 

de faire connaître aux possesseurs et 
futurs utilisateurs de ce matériel les 
remarques, les "trucs", les modifica­
tions qui en améliorent l'usage. 

Bien que non amateur de projec­
tion stéréo, ni de petit format, j 'ai tout 
de mêm e été tenté par le prix très 
attractif et les caractéristiques de cet 
ensemble. En effet, on peut se le pro­
curer dans les foires à la photo de Paris 
et région parisienne (rue La Fontaine, 
Bièvres, Deuil, etc.), et peut-être clans 
des foires de prov ince , pour une 
som me variant entre 1700 et 2000 F. 
Nous sommes loin des 6000 F payés 
par un de nos collègues, chez Cipière 
en 1989, pour le même ensemble! 

Quelques années après la cessation 
de fabrication du Sputnik 6x13 (1973), 
j'avais demandé à M. Bossot, directeur 
des ven tes chez Comix, que je connais­
sa is bien, s' il p ouvait se re nse igner 
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auprès de ses interlocuteurs soviétiques 
sur l'éventua lité d'un remplaçant. Le 
dialogue n 'étant pas toujours facile 
entre eux, et Comix pas vraiment inté­
ressé par un nouvel appareil stéréo­
photographique (50 Sputnik vendus 
par an en France, comparés aux 70 000 
Zenit annuels, n'était évidemment 
rien) , les réponses furent évasives, du 
genre " il y en aura un", "il y en a peut­
être un, mais en petit format ". 

Je pense qu'à cette époque le FED­
Stéréo était clans les cartons. En effet, 
son automatisme programmé linéaire, 
entièrement mécan ique, est semblable 
à ce lui des Zorki 10 et 11 , é laborés 
durant les années 60, à ceci près que le 
FED est éq ui pé d'une photo-résistan­
ce, nécess itant une alimentation élec­
trique, et d'un obturateur-diaphragme, 
alors que les Zorki sont équipés d' un 
éléme nt p hotovo lta ïqu e (clo ne ne 
nécessitant pas de p ile), d' un obtura­
teur et d'un diaphragme. 



LE FED-STEREO 
L'automatisme, sur un appareil sté­

réo, n'est pas une nécessité à mon sens, 
mais après tout pourquoi pas. Les 
concepteurs avaient le choix entre trois 
possibilités: priorité au temps d'exposi­
tion, priorité au diaphragme, automatis­
me programmé. S'il y a une de ces solu­
tions à ne pas choisir, c'est bien la troi­
sième, et pourtant c'est celle-ci qui le 
fut. Cependant, à l'usage, j'ai çonstaté 
que les mauvais résultats auxquels je 
m'attendais, quant aux zones de nette­
té, ne se sont pas manifestés. Ceci parce 
que la courte focale des objectifs (38 
mm) permet une profondeur de champ 
suffisante , mêm e à de " mod estes" 
ouvertures, en lumière peu abondante. 
Sous réserve toutefois d'avoir effectué 
une évaluation satisfaisante des dis­
tances. Une aide intéressante peut vous 
être apportée par un télémètre, le 
BLIK (fabriqué par la LOMO de 
Leningrad) que l'on peut se procurer 
aux environs de 60 F (dérisoire!), tou­
jours dans les foires à la photo. Comme 
pour la pose B une seule valeur de dia­
phragme est utilisable (2,8), j'ai essayé 
des disques percés en leur centre, posi­
tionnés devant les objectifs. La plus 
petite ouverture convenant est 8. A 11 
et 16 le vignettage est trop important, 
alors qu 'à 8 il est faible. Il s' agit de 
disques de diamètre 25,5 mm en matiè­
re plastique noire , opaque, percés au 
centre d'un trou de 4,75 mm. En plas­
tique et non en métal car ces faux dia­
phragmes doivent être quasiment pla­
qués sur les lentilles avant des objectifs, 
d'où risques de rayures avec du métal. 

Dans certains cas de lumière pas 
trop faible , à l'ouverture 8, on peut 
avoir besoin de temps d 'obturation 
compris entre 1 set 1/30 s. Le FED n'en 
étant pas équipé j 'ai réalisé un petit 
montage simple pour pallier cet incon­
vénient. Cela consiste à utiliser deux 
obturateurs centraux, à l'arrière des­
quels on collera, à l'araldite standard, la 
partie arrière de montures de filtres à 
emboîtement de diamètre 27, pour fixa-
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tion sur chaque object if. La prise de 
vues se décompose comme suit: 
- les deux obturateurs fermés , sont 
positionnés sur l'appareil ; 
- mettre le FED en pose B; 
- visser un déclencheur souple à blo-
cage sur le FED, déclencher; 
- chaque ob turateur central éta nt 
éq uip é d ' un déclencheur so upl e 
(éventuellement couplés), déclencher 
au temps d 'obturation choisi; 
- refermer l'obturateur-diaphragme 
duFED. 

En ce qui concerne l'exactitude de 
l'exposition , j ' ai constaté une sous­
exposition d' un diaphragme (sur trois 
exemplaires connus de moi). Pour 
remédi er à ce défaut, trois solutions: 
- intervenir sur le circuit électrique du 
posemètre; 
- placer un filtre gris neutre d'une 
densité équiva lant à un diaphragme 
(Kodak Wratten ND 30), devant 
l' élément photosensible , soit sur la 
face avant du capot, soit à l'intérieur 
dudit capot , ce qui implique de le 
démonter (ce n 'es t pas compliqué); 
c'est la solution que j 'ai choisie; 
- afficher un e sensibilité deux fois 

plus faible que celle du film. Ceci est à 
mon avis le pis aller , car un jour ou 
l'autre un oubli sera commis. 

Vous constaterez que sur le dos de 
l'appareil un bossage en matière plas­
tique contient une table d'équivalence 
ISO/GOST/DIN. Il est fixé par quatre 
pions, logés clans des trous dont deux 
sous le presseur de droite. Il se pour­
rait qu'un jour les pions sautent, que le 
bossage s'en aille, que la lumière entre 
par ces trous et voile le film: j 'ai vu cet 
accident lors d'une manipulation dans 
une foire. Co llez donc quatre petites 
pastilles de ruban adhésif noir opaque 
sur les pions, à l'intérieur du dos. 

Si vous souhaitez acheter un FED 
stéréo, faites donc quelques vérifica­
tions sur place , avant de payer. 
Munissez-vous d'un e pile PX625 



neuve, bien qu'il y en ait deux livrées 
avec l'appareil, d ' un flash avec 
contact par sabot, d'une loupe d'hor­
loger (vous savez, celle qui tient toute 
seule dans votre orbite), d ' un verre 
dépoli (et pas un vulgaire morceau de 
calque) et d'un film 135-36 à sacrifier. 

L'appareil étant ouvert, vérifiez que: 
-le cycle armement-avance du film est 
1-1-1 et le compteur ne bouge pas; 
- en pose B l'obturateur-diaphragme 
est complètement ouvert (profitez-en 
po ur vérifier, à la loupe, qu'il n'y a 
pas de g~os défauts dans les objectifs); 
- en aff1chant les valeurs des d ia ­
phragmes de 2,8 vers 16, l'ouverture 
du diaphragme devient de plüs e n 
plus petite. 

Vérifiez ensuite le fonctionnement 
de 1 'automatisme: 
-positionner le levier de sélection sur A 
- afficher 25 ISO, armer; ' 
- d iriger l' appareil vers un sujet peu 
éclairé , pour lequel une exposition 
1130 à 2,8 n 'est pas possible; le déclen­
chement ne doit pas se faire; 
- diriger 1 'appareil vers un sujet bien 
éclairé , une fenêtre par exemple: le 
déclenchement doit avoi r lieu· 
- afficher 800 ISO, diriger l ' ~ppareil 
vers un sujet peu éclairé, pour lequel 
avec cette sensibilité un déclenche­
ment est possible: il doit avoir lieu; 
- raccorder le flash à l'appareil et vérifier 
que, d'une part l'éclair est bien parti, et 
que d'autre part vous voyez bien la 
lumière réfléchie par le sujet au travers 
des objectifs au moment dè l'ouverture. 
-l'appareil étant en pose B, vérifier 
avec le verre dépoli et la loupe que 
l'i mage est bien nette , la mise au 
point étant réglée sur l'infin i. 

L'appa reil étant maintenant 
fermé, vérifiez que: 
a) le cycle d'armement et d'avance 

du film est bien 1-3-1-3 .. ; 
b) le compteur compte jusqu'à 21. 

·Enfin chargez l'appareil avec le film 
à sacrifier , pour les mêmes vér]fica­
tions que a) et b ), plus le rebobinage. 
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Après quoi vous pouvez estimer que 
vous avez une bonne garantie de fonc­
tionnement de l'appareil, étant entendu 
que les essais concernant l'automatisme 
vous informent de son fonctionnement 
mais pas de son exactitude. Seulement 
après le premier fi lm d'essai , avec une 
pellicule inversible couleurs, exposée 
deux fois (une à la sensibilité du film, 
l'autre à une se nsibi lit é deux fois 
moindre), vous saurez si votre exem­
plaire du FED sous-expose ou non. 

En ce qui concerne la qualité des 
images (piqué, contraste), elle est très 
bonne. Ce qui n'a rien d 'étonnant, 
éta nt donné qu 'il s'agit d 'objectifs du 
type Tessar , et que la réputation de 
qualité de l ' optique ex-soviétique 
n'est plus à faire. 

Dans son article du Bulletin no 734, 
Gérard Métron pense que la mémori­
sation est possible; elle l'est effective­
ment en poussant à moitié le bouton 
de déclenchement. Personnellement je 
ne l'utilise pas, pour cause d'absence 
d'informations concernant les valeurs 
de temps de pose et de diaphragme. 
Dans le cas du contre -jour , par 
exemple, je m' arrange pour que la 
fenêtre de la cellule soit dans l'ombre 
y compris celle de ma main gauche s'il 
n'y a rien d'autre, ça marche très bien ! 

. Po ur terminer avec l'appareil de 
pnse de vues, sachez qu'il est livré avec 
un mode d 'emploi , un sac, deux cour­
roies, des anneaux et coulisses de bloca­
ge, un bouchon double d'objectifs, deux 
p!les elu type PX625, deux pare-soleil à 
emboîtement (qu'il serait judicieux de 
remplacer par des pare-soleil vissants 
de 25,5 mm , car leur perte aura lieu 
malheureusement un jour ou l'autre. 

Rappel: consultez aussi la fiche tech­
nique elu FED, Bulletin no 779, page 16. 

LE PROJECTEUR ETUD-STEREO 
De construction simple, robuste, un 

peu rustique. La curiosité que j'ai 
constatée est qu'il est destiné, de par le 
positionnement de ses filtres polarisants, 
à la projection croisée, c'est à dire à la 



projection de stéréogrammes transposés 
pour la vision at't stéréoscope. C'est clai­
rement expliqué par les dessins figurant 
dans le mode d'emploi du FED pages 
30 et 31, de celui de l'ETUD pages 14 et 
16. Nous savons que ces flltres ne sont 
pas à l'orientation standard. 

Les filtres 
La bonne luminosité des im ages 

sur un écran de 160x160 s'explique par 
le fait que ces filtres sont à faib le 

Lumière incidente 
Lumière transmise 
par les filtres superposés 

axes de transmission parallèles 
transmission 

ex tinction et forte transmission. Le 
tableau comparatif de mesures ci-des­
sous le montre. Ces mesures ont été 
effectuées avec un élément photovol­
taïque (plaque de sélénium ) raccordé 
à un multimètre numérique Beckman 
3020, en fonction microampèremètre. 
Les va le urs sont exprimées e n 
microampères, la lumière était ém ise 
par un projecteur de diapositives ( il 
s'agit de mesures relatives): 

F il tre HN38 Fi ltre ETUD 

1950 1950 

1150 
58% 61% 

axes de transmission perpendiculaires 
transmission 

10 
0,5% 

99,5% 

1200 

140 
7% 

93% Extinction 

L'avantage de la forte transmission a 
pour conséq uence des images fantômes , 
à dominante bleue, sur les parties claires 
elu sujet, surtout si la superposition n'est 
pas bien effectuée. Pour pouvoir la réa­
liser il est clone nécessaire, au montage 
des vues sous cadres, d'aligner les points 
homologues du sujet principal à 62 mm, 
qui est la valeur maximale possible elu 
réglage "d'horizontalité" elu projecteur, 
selon sa notice (c'est à dire clans le sens 
horizontal) . II se pourrait que votre 
exemplaire, comme le mien, ne dépasse 
pas 60 mm. Il faut alors ajouter une cale, 
collée de chaque côté, comme sur les 
photos 1 et 2. 

NdlR: D 'a utres de nos collègues 
ont trouvé plus simple de remplacer les 
fi ltres polariseurs du projecteur ETUD 
par des filtres Sarelec: ainsi les images 
fantômes, aussi bien au premier plan 
qu'à l'horizon, sont plus sûrement éli­
minées; mais on perd une partie de la 
lumière, ce qui n'est pas grave sur petit 
écran. De plus on peut alors utiliser les 
lunettes courantes de Sarelec. 
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Les lampes 
Quartz-iode 220 V , 200 w, d ' un 

modèle répandu (par exemple 
OSRAM 64648). Veillez à ce que 
l'extrémité des broches soit pointue ou 
taillée en biseau. Si ce n'est pas le cas, 
réaliser les bisea ux à la li me, sinon les 
broches n'entreront pas clans les loge­
ments de chaque support de lampe. 

La température au niveau des vues, 
mesurée avec deux " thermoslide " 
Malik, est 60°C à gauche, 70°C à droite. 
L'allumage et l'extinction progress ifs 
des lampes, réalisés par un circuit com­
portant un thyristor pour chaque lampe, 
sont favorab les à leur durée de vie. 

L'ensemble passe-vues est compo­
sé de quatre sous-ensembles: 
- la partie fixe , destinée à être accro­
chée au projecteur par deux éq uerres 
El et E2 (photo no 3): il est nécessaire 
de les refermer à la pince jusqu 'à ce 
que l'ensemble s'emmanche modéré­
ment à force, sinon , lors de la 
manoeuvre de va-et-vient il bascule et 
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génère du décalage en hauteur; 
-l'axe de rotation A du volet d'occulta­
tion V (photo no 3): il peut être néces­
sa ire de modifier l' orientation des 
extrémités Rl et R2 (photo No 3) si le 
volet ne se relève pas en fin de course 
du passe-vues, ou si elles accrochent les 
cadres 50x100. Veiller à ce que les 
charn iè res Cl et C2 (photo No 3) du 
volet soient suffisamment serrées pour 
qu ' il ne sorte pas d e ses go nd s; s i 
besoin est, les resserrer à la pince; 
- le passe-vues proprement dit: so n 
coulissement dans la partie f ixe est 
affecté d'un jeu important , générant 
lui aussi du décalage en hauteur. Il 
fa ut l'éliminer en introduisant deux 
ressorts à lames de bronze au béryl ­
lium, à déco up er so i-même comme 
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figurés en pointillé sur la photo no 3, 
entre la partie fixe et la coulisse: ces 
deux ressorts Sl et S2 sur la photo 
no 4 seront fixés par soud ure à l'étain; 
- le porte-filtres polariseurs: éta nt 
donné qu'un rechange est fourni avec le 
projecte ur, on peut envisager d 'avoir 
un exemplaire pour la projection "croi­
sée" comme prévu d 'origine, et un pour 
la projection "directe". Il suffi ra, sur un 
des deux, d'intervertir les filtres gauche­
droite. Pour le change ment de porte­
filtres, il faut tordre les pattes Pl et P2 
(photo no 4), e t au bout d'un certain 
temps elles casseront. Il est donc néces­
saire de changer le mode de fixation , 
qui pourrait alors être le suivant: percer 
le porte-filtres en Tl et T2 (photo no 4), 
par exemple au diamètre 3,5 mm, avec 



larnage pour vis à tête plate. Percer et 
tarauder la partie fixe de l'ensembl e 
passe-vues en T'l et T'2 (photo n' 4) 
pour recevoir des vis de 3 mm; 

Les fusibles: d'un standard dimen­
s ionnel inconnu dans nos contrées: 
diam è tre 4 mm , longueur 15 mm. 
Lorsq ue le dernier de rechange sera 
H.S., il se posera le problème de son 
remplacement; il serait plus sage de 
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2S" 



rem-
placer le porte-
fusible d 'or igin e par 
un mo d è le de chez 
nous, diamètre 5 et lon­
gueur 20 mm: l'idéal serait 
de trouver un porte-fusible a\lec des 
trous de fixation e n face avant , elia­
mètre 1,5 à 2 mm , ent r ' axe 16mm, 
dont le chapeau ne dépasse pas 12 mm 
de diamètre. Personne lleme nt j 'a i uti ­
lisé un modèle pour circuits imprimés, 
donc sa ns trous de fixation , moye n­
nant l'exécution d ' une petite pièce en 
alu , à coller en avant du porte-fusible. 

L 'épaisseur de la pièce est à choisir 
de sorte que le chapeau ne dépasse 
pas de l'arr ière du projecteur, com me 
le chapeau du porte-fusible d'origine. 

Les lunettes: éli min er les angles 
vifs des branches à l'a ide d'un tran­
chet, sinon ... attent ion les ore illes ! 

Les montures 50x100 d'origine: pour 
l'instant j 'en connais de deux types: 
- type 1, avec pions de positionnement 
elu type "crevé" (se lon le se ns de ce 
terme en métallurgie): grosse impréci­
sio n du moulage. Ma lgré le doublage 
par verres, les diapos ne sont pas main­
tenues, elles se baladent, .. .inutilisables ! 
- type 2, comme décrites dans l'article 
de G. Métron. Nettement supérieures 
e n précision , le s diapos so nt bien 
ma inte nues par le doublage verre. 
Malheureusement, pas moye n de se 
les procure r pour 1 ' instant. 

Q uelques vérifications du projecteur 
sont possibles: même si l'emballage est 
scellé, o uvrez-le. Assurez-vous que: 

-lors de la mise au point , les objec­
tifs se déplacent selon une co urse 

Photo 11 ° 5 

d'environ 9 mm; 
- lors de la manoeuvre des boutons de 
réglage d 'horizonta li té et de vertica li­
té , les objectifs se déplacent ensembl e 
et en sens contraire; 
- les deux lampes so nt présentes. 

U n e nsemb le comp let d'acces­
soires est livré avec le proj ecteur: 
- une lampe de rechange; 
- de ux fusibles; 
- un câble secteur; 
- une courro ie de ventilateur; 
- un ensemble passe-vues stéréo complet; 
- un ensemble passe-vues mono complet; 
- 20 cadres plastique 50x100 et leurs 
verres, séparés ou non selon le type; 
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- 20 cadres plastique 50x50 e t le urs 
verres, séparés; 
- un sté réogramme de démonstration; 
-un porte-filtres polariseurs complet; 
-un mode d 'emplo i; 
- un écran métallisé e n monture GEO 
120x120 et so n étui ; 
-cinq paires de lunettes polarisantes. 

E n conclusion, je dirai s que cet 
ensemble a l'immense mérite d'être dis­
ponible et sans concurrent (en occasion 
et a fortiori neuf) , d'une utilisation faci­
le pour un débutant, malgré la fastidieu­
se mise sous cadres carton (du moins 
pour un débutant) et surtout d 'un prix 
que je qualifie rais de dérisoire: entre 
1700 et 2000 F pour l'ense mble FED­
STEREO et ETUD-STEREO. 

Pierre-Fra ncis BERGER 



[Q][Q] Calendrier [Q][Q] 

!QJ!QJ LUNDI 5 DECEMBRE à 20 h 45 , 8 avenue César Caire, Paris 8e. 
SÉANCE TECHNIQUE animée par Olivier CAHEN. 
LE 6 X 13 EN PRATIQUE : techniques de montage exposées par 
Grégoire DIRIAN. 

!QJ!QJ MERCREDI 7 DECEMBRE ~ 20 h 45 , 8 av. César Caire , Paris 8e . 
PETITE SÉANCE, animée par Rolland DUCHESNE et Gérard MÉTRON. 
Projection libre : apportez vos vues ! le 6 x 13 est très souhaité. 

!QJ!QJ MERCREDI 14 DECEMBRE à 20 h 30, 252 rue Saint~Jacques, 
Paris 5e. (RER Luxembourg, parking souterrain rue Soufflot ) 

Séance mensuelle 
(participation aux frais : 20 F) 

Chic à la Rouge ! par Jean MALLARD 

. Grand concours : LE MONDE 0 MINÉRAL 
Participez et gagnez en apportant vos quatre vues 

ou en les envoyant largement AVANT la séance 
à Régis FOURNIER, 78 avenue Edison , 75013 PARIS 

. Le Spitzberg, par Roger HUET 

0 !QJ!QJ SAMEDI 17 DECEMBRE de 14 h30 à 17h00, 8 av . César Caire, 
Paris 8e. BIBLIOTHÈQUE (consultation) 

!QJ!QJ LUNDI 9 JANVIER à 20 h 45 , 8 avenue César Caire, Paris 8e . 
SÉANCE TECHNIQUE animée par Olivier CAHEN. 
Thèome : REALISEZ VOTRE PROJECTION CHEZ VOUS 

!QJ!QJ MERCREDI 11 JANVIER à 20 h 45 , 8 av. César Caire, Paris 8e. 
PETITE SÉANCE, animée par Rolland DUCHESNE et Gérard MÉTRON. 
Projection libre : apportez vos vues ! 

!QJ!QJ MERCREDI 18 JANVIER a 20 h 30, 252 rue Saint-Jacques, 
Paris 5e. SEANCE MENSUELLE 
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LA TECHNIQUE RBT 3D 

RBT X2: l'appareil stéréoscopique reflex 24x36 

Nouveau et très demandé, robuste et 
performant, conçu pour la photo créa­
tive en 3D, il assure l'automaticité de 
l'avancement motorisé 3/1. Temps de 
pose automatique ou semi (36 s au 
l/2000), brackcting, vues en rafale, 
mémorisation, réglages simultanés 
pour la distance, la focale, l'ouverture; 
objectifs à baïonette K Pentax, etc. 

RBT 30 DIAPROJECTEUR 101: le projecteur éprouvé et très estimé 

Une gamme étendue d'accessoires complète notre production: 

par exemple nos cadres brevetés pour le montage des couples stéréosco­

piqucs avec réglages au format 4lxl01 etc ... Toutes informations auprès de: 

RBT-Raumbildtechnik GmbH - Karlstrasse 19 - D-73773 AICHWALD 
tél. (19 49) 711 36 47 47- fax: (19 49) 711 36 39 56 

je 
TEL : 42.08.77.73 
FAX : 42.08.18.30 

SPECIALISTE D'ÉCRANS DE PROJECTION DIRECTE, 
RÉTRO-PROJECTION ET PROJECTION RELIEF 
POUR AUDIOVISUEL DEPUIS 30 ANS 

CONSTRUCTEUR DE CADRES DÉMONTABLES 
RÉALISATION SUR MESURE UNIQUEMENT 

DEVIS SUR DEMANDE 

PLASTIQUES SOUDÉS- 38, RUE FESSART- 75019 PARIS 



Tiragl!s sur papier cffl!~tués en ll ol lande ·délais courts 

S.P.O. M"'' de MASSY 
79. avenue du Général de Gaullé 9-!490 ORMESSON 

Tél: (1)45.76.7117- Fax: (1)-!5.76.90.14 

SPÉCIALISTE 

Lots. Fins de série 
Tout matériel pour bricolage photo. 
Lentilles. Miroirs. Prismes . 
Épaves. Boîtiers. Reflex. etc. 
Ouvert du mardi au vendredi de : 

9 h 30 à 1 z h 30 
et de 1 4 Il 30 à 1 9 Il 1 5. 

Ouvert le samedi de 9 h 00 à 1 2 h 3 0 
et de 1 4 h 30 à 1 9 h. 
Métro : A lés ia - Mouton-Duvernet 

PHOTO THIRY 
14 rue St Livicr, 57000 METZ 

Tél. 87 62 52 19 
Fax 87 38 02 4 1 

Fournitures pour la stéréo : 
écrans, lunettes 

Projecteurs ROLLE/ et RBT 
Montures pour Super-Duplex 

et autres vues stéréo 

Contrôle des objectifs 
sur banc optique 

Toutes les grandes marques 
disponibles : 

L 

LEICA, NII<ON, 
CANON, MINOLTA 

A 

LAME POUR MICROSCOPE 

PLAQUE EN VERRE 

TOUTE ÉPAISSEUR 

DU 0.5 AU 6 mm ET PLUS 

DÉPOLIE ·CLAIRE 

M: 
1 

PRÊTE A L'EMPLOI 

c 
K 

Tél. : 42 07 38 46 

3, rue d 'Estienne d'Orves 0 
94000 CRETEIL VILLAGE 

Imprimerie Den is · 63, rue de Provence· 75009 P~ri s 


